
« Je n’aurais jamais imaginé que je puisse être contaminée… » 
 
Dans ce texte, on raconte l’histoire de Leila, une mère de 57 ans, qui a découvert qu’elle était contaminée par 
le coronavirus dix-huit jours après l’apparition des premiers symptômes. 

 
1 Depuis le début de l’année, Leila et son époux participent chaque samedi à une rencontre spirituelle à la 

résidence des pères jésuites à Achrafieh. Il était samedi 22 février, ils se sont réunis avec une vingtaine de 
personnes dans le cadre de cette retraite. 

 
« Je suis tombée malade le lendemain, dimanche, raconte Leila. 

 
5 Deux semaines plus tard, je suis surprise par un premier message m’informant que la prochaine messe à 

l’église Saint-Joseph est annulée, deux prêtres ayant été détectés positifs au coronavirus, tandis que les 
autres ont été placés en quarantaine. » 

 
Puis, elle reçoit un second message lui recommandant clairement, ainsi qu’à son époux, de se faire tester, 

d’autant qu’un couple ayant pris part au groupe de prière du samedi 22 a, lui aussi, été contaminé... 
 
10 Entre-temps, deux ou trois jours après que Leila eut commencé à se sentir mal, son mari et sa fille sont 

également tombés malades. 
 

« Nous avons tous cru souffrir de la grippe, d’autant que c’est le diagnostic qu’ont fait les médecins que 
nous avons consultés », explique cette mère. 

 
« Alors que mon mari et moi souffrions d’une fièvre autour de 39 °C, de courbatures, de migraines, de  

15 problèmes digestifs, de nausées et d’un manque d’appétit, ma fille était un peu enrhumée. Elle avait une 
petite toux et un léger mal de tête. Au bout de trois jours, elle était pratiquement guérie », affirme Leila. 

 
Leila et son mari tentent de traiter les symptômes avec du paracétamol pour la fièvre et la migraine, et des 

boissons gazeuses pour les problèmes gastriques. 
 

« Bizarrement, nous avions perdu le sens du goût et de l’odorat, relève encore Leila. 
 
20 Je n’aurais jamais imaginé que cela, être contaminée par le coronavirus, puisse m’arriver », assure-t-elle, 

révélant que depuis le début de l’épidémie en Chine, elle priait pour que Dieu vienne en aide aux Chinois. 
 

À partir du 2 mars, Leila finit tout de même par se sentir mieux. 
 

« Lorsque le 10 mars, il m’a été demandé de subir un test de détection, j’ai fait une tachycardie1
 rien qu’à 

l’idée que j’allais être dépistée positive , et j’ai avalé un anxiolytique », se souvient-elle, précisant qu’un  
25 infirmier de laboratoire est venu chez elle pour effectuer la prise de sang. 

 
« J’ai appris combien l’être humain est fragile », confie-t-elle, estimant qu’il faut être humble car un jour 

tout peut basculer. 
 

« À présent, j’apprécie les petits plaisirs de la vie. », sourit-elle, notant que la perte du goût et le manque 
d’appétit lui ont fait perdre cinq kilos en huit jours. Dans cette crise sanitaire inédite, elle conseille d’éviter  

30 tous les comportements relevant de la panique et de faire des efforts pour vaincre l’anxiété. « Il est essentiel 
de prendre les dispositions nécessaires pour ne pas contaminer les autres, mais il ne faut pas céder à la peur, 
d’une part parce qu’elle cause un repli sur soi et d’autre part parce qu’elle déshumanise », juge-t-elle. 

 
Jamil Chaaban, www.lorientlejour.com, 2 avril 2020 

 
Le lexique : 

 
(1) Une tachycardie : accélération anormale du nombre des battements du cœur. 



 
Questions de compréhension : 
 
1. En vous basant sur le paratexte, précisez le genre de ce texte et justifiez votre réponse. 
 
2. Lisez le passage (l.1… l.9), puis choisissez et recopiez la bonne réponse : 
 
i. Leila et son époux participent chaque ……………. à une rencontre spirituelle  : 
 

samedi dimanche lundi 
 
ii. Le couple s’est réuni avec une …………….. de personnes : 
 

quarantaine trentaine vingtaine 
 
3. En vous référant au passage (l.1… l.16), dites si les affirmations suivantes sont vraies ou fausses et justifiez 
chacune d’elles en citant le texte. 
 
a. Leila est tombée malade samedi le 22 février. 
 
b. Leila a contaminé les deux prêtres. 
 
c. La petite fille de Leila n’a pas eu de la fièvre. 
 
4. Lisez le passage (l.17… l.24) puis répondez aux questions suivantes. 
 
a. Comment le couple traite – t – il les symptômes de la maladie ? quel en est l’effet ? 
 
b. Leila et son époux ont perdu plusieurs sensations. Lesquelles ? Relevez la phrase qui justifie votre réponse. 
 
c. Relevez une phrase qui reformule le titre de ce texte. 
 
d. Combien de jours dure la maladie de Leila ? Justifiez. 
 
5. Lisez le passage (l.23… l.32) puis répondez aux questions suivantes. 
 
a. Leila avait peur lors du deuxième test de détection. Relevez un groupe nominal qui le justifie. 
 
b. De cette expérience, Leila tire une leçon d’humilité. Reformulez cette leçon en utilisant vos propres mots. 
 
6. Lisez tout le texte puis répondez. 

 
a. Relevez dans le passage (l.1 … l.10) les indications temporelles. Précisez leur rôle dans ce texte. 
 
b. Indiquez la valeur du présent de l’indicatif dans ce texte. Donnez un exemple. 
 
c. Précisez le temps et le mode du verbe « vienne » , (ligne 21). Justifiez l’emploi de ce mode du point de vue 

sens et du point de vue grammaire. 
 
d. Remplacez l’adverbe « entre-temps » (l.10) par un groupe nominal de sens équivalent. 
 
e. Donnez la valeur du discours direct employé dans ce texte. 



Correction + Barème  
« Je n’aurais jamais imaginé que je puisse être contaminée… » 

 

Questions Réponses Notes 

1 Le genre de ce texte : un récit biographique. ½ 
 Justification : ½ ( ¼ 
 -   Dans ce texte, on raconte l’histoire de Leila, une mère de 57 ans,…. 


 Un récit. pour 

 -   On raconte à la 3e personne. 


 biographique. un 
  indice) 

2 i. samedi ¼ 
 ii. vingtaine ¼ 

3   
a. Faux. Je suis tombée malade le lendemain, dimanche. (l.4) ½ 

b. Vrai. Deux semaines plus tard, (l.5) …au coronavirus.(l.6). ½ 

c. Vrai. Ma fille était un peu enrhumée. Elle avait une petite toux et un léger mal de tête. (l.15- ½ 
 16)  

4   
a Leila et son mari tentent de traiter les symptômes avec du paracétamol et des boissons ¼ 

 gazeuses. ¼ 

 L’effet est la disparition des symptômes (fièvre, migraine et problèmes gastriques). ½ 
b  ¼ 

 Le couple a perdu la sensation olfactive et la sensation gustative. ¾ 
 La phrase qui le montre : Bizarrement, nous avions perdu le sens du goût et de l’odorat. ½ 

c (l.19)  

 La phrase qui reformule le titre de ce texte : Je n’aurais jamais imaginé que cela, être ½ 
d contaminée par le coronavirus, puisse m’arriver. (l.20)  

 La maladie de Leila commence le 23 février (le lendemain, dimanche) …sa guérison était le 1 
 10 mars (l.23). alors sa maladie dure 17 jours.  

5   
a Le G.N : une tachycardie. ½ 

b Leila a compris que l’être humain est très faible surtout face aux maladies, et qu’il faut être ¾ 
 humble car il peut tout perdre.  
   

6  2-4(¼ 
 

Les indications temporelles : depuis le début de l’année, samedi (*2) le 22 février (*2), le 
) 

a. 5-6(½ 
 lendemain, dimanche, deux semaines plus tard, puis, entre-temps, deux ou trois jours après. ) 

 Leur rôle : ces indications jouent un rôle important pour situer l’action dans le temps par 7-9(¾ 
 

).  rapport au moment où l’on parle.  

Rôle :   

  ½ 

b. Le présent de l’indicatif est utilisé pour raconter l’histoire de Leila. C’est le présent de ¼ ; ¼ 

c. 
narration. Exemple : Leila et son mari tentent….  

Le verbe « vienne » : 
 

  

 Mode : subjonctif / Temps : présent ¼ ; ¼ 
 

En grammaire : le subjonctif est utilisé après la locution « pour que ». 
¼ ; ¼ 

  



d. Du point de vue sens : le verbe « vienne » exprime une prière.   
 L’adverbe peut être remplacé par : dans cet intervalle de temps. ½ 

e. Le discours direct permet d’actualiser les scènes et de rendre le récit plus vivant. ½ 
   


